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LETTRES À SON FRÈRE THÉO(extraits)
DE VINCENT VAN GOGH
Traduites du hollandais par Georges Philippart, Éditions Bernard Grasset, collection Les Cahiers rouges, 2002.

Ces lettres, écrites entre 1873 et 1890, sont le témoignage déchirant
d'un hommesur sa peinture. Van Gogh en sa genèse, Van Gogh en
ses couleurs, travaillant sans relâche. L'hommeà qui s'adresse un tel
déchaînementde lucidité se prénomme Théodore, marchand de ta-
bleaux « apôtre » qui envoie à son grand frère tubes, brosses, toiles et
argent - quandc'est possible.
Source: Éditions Bernard Grasset

Van Gogh, un hommede mots

Vincent Van Gogh (1853-1890), un fou génial et sansle sou, s’est coupél'oreille; il n'a pas été reconnu de son vivant.

Voilà à peu près l'image qu'on se fait du célèbre peintre néerlandais, du moins à en croire les livres, les films et les

anecdotes dontil est le héros. Un mythe difficile à effacer s'est construit autour du peintre à partir d'une histoire

romancée. Or une étude approfondie de l’ensemble de la correspondance de Vincent Van Gogh - échangée essentiel-

lement avec son frère Théo, mais aussi avec d'autres, Gauguin par exemple - donne une impression beaucoup plus

nuancée. Van Gogh n'était pas si pauvre, il n'était pas si fou et il a bénéficié d'une certaine notoriété de son vivant,

mêmesi ce n'était pas auprès du grand public. Forte personnalité, dans seslettres il savait raconter merveilleusement

et de façon captivante ce qui l'occupait et pourquoiil peignait un sujet detelle ou telle manière.

[..]

Les lettres de Vincent, dont la plupart sont adressées à son frère Théo, sont de petits bijoux d'une grande qualité

littéraire. Selon Hans Luijten, Van Gogh est un écrivain sincère qui utilise un langage clair et sans fioritures. « // ne

mâchait pas ses mots, c'était un hommecru, rude, il luttait pour la véracité. I! n'était pas adepte d'un art de salon».

Les recherches ont abouti à une image nuancée de Vincent Van Gogh. D'après Luijten, il n'était pas maniaco-dépressif,

commeonl'a dit souvent. «// était extrêmement fanatique, passionné, bouillonnant d'énergie, infatigable. I! n'avait

que 37 ans quand il est mort, mais il a vécu pour ainsi dire soixante-quinze ans. Il savait ce qu'il voulait, il faisait des

études pour ses tableaux, travaillait avec détermination jusqu’au résultat final. Pour Les Tournesols, par exemple, il a

travaillé, retravaillé, utilisant couleur sur couleur, pour aboutir à cette œuvre unique. Van Gogh était d'avis quel'art devait

permettre à l'homme de s'élever au-dessus du quotidien. Il voulait que son art serve de réconfort. Il faut être « dans »la

nature, disait-il. Il montrait la beauté de la Création » Il a écrit : « Pour ma part, je ne connais pas d'autre voie que de me

battre avec la nature jusqu'à ce qu'elle melivre son secret ».

Van Gogh n'avait rien d'un miséreux, mêmes’il avait souvent du malà joindre les deux bouts. Son frère Théo lui versait

suffisamment d'argent. Hans Luijten renvoie au facteur Joseph Roulin, dont Van Gogh a fait le portrait à Arles. « Cet

homme avait cing enfants et gagnait 135 francs par mois. À la même époque, Vincent recevait de son frère Théo 200

francs par mois pourlui tout seul ».

Selon Hans Luijten, il existe un autre mythe,celui selon lequel Van Gogh n’a été apprécié qu'après sa mort. « C’estfaux.

Ce n’était pas un peintre incompris. Le marché n'était pas prêt pour son œuvre; les tableaux de son ami Gauguin ne se
vendaient pratiquement pas, eux non plus. Mais, dansle cercle des connaisseurs,il était en revanche plutôt apprécié ».

Extrait de l'article Van Gogh, un homme de mots d'Hans Masselink, Le Courrier international, 27 novembre 2009.
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“> EST DIFFERENT.
DEPUIS 60 ANS.

THEATRE DE QUAT’SOUS 100 avenue des Pins Est, Montréal

LA FÊTE SAUVAGE Jusqu’Au 18 DÉCEMBRE 2015
Véronique Côté, artiste engagée et mouvante, propose un cabaret musical et délirant pourles

60 ans du Quat'Sous.Elle y fait exploser une symphonie de textes et de chansonscélébrantles

notions de pays, de territoire et d'appartenance.

DÉNOMMÉ GOSPODIN 25 JANVIER AU 19 FÉVRIER 2016
Unefable libre, drôle et étrange de l'auteur allemand Philipp Lôhle qui aborde la déroute de

notre société.

UNE GIRAFE ET UN PONT 25 AU 27 FÉVRIER 2016

Jean-François Casabonne nous offre des textes conjuguant plusieurs langagesartistiques

dont la poésie et la musique pour faire naitre un monde nouveau, incandescent.

ON A TOUS UNE LYDIA LEE 15 au 22 MARS 2016
Un cabaret éphémère où Marie-Jo Thério part en roadtrip sur les traces d'une Acadienne

expatriée aux États-Unis au début du siècle dernier.

LECTURES PUBLIQUES - 60° ANNIVERSAIRE
2 mai 2016: En pièces détachées

Une œuvre marquante du répertoire de Michel Tremblay créée au Quat'Sous en 1969, qui sera

dirigée par Sébastien David.

5 mai 2016: E/vire Jouvet 40

Ce texte phare de Brigitte Jaques a connu un immense succès sur la scène du Quat'Sous en

1988 et sera mis en lecture par Pierre Bernard.

Billetterie 514-845-7277 quatsous.com
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